
LEOANARD

-à 9~-

jg¯¾LA SITUATION POLITIQUE. e!..

BL,.CE.-Je garde ene Gerniere tièche pour aclever.Johnny ax"élections générales, en 1883.

LA MOUCHE. Au milieu de la joue, c'était la ge- Un malade de cette ville ne guérissait
bante. La raisnn, je l'ignore, à moins pas, et tous les remèdes de la Faculté
qu'il n'y eut dans ce temps.là une sorte ne le tiraient pas d'affaires. Il prit le

Ce petit point noir qu'on aperçoit dieualanwrie à laisser voir aux hoi- parti d'aller consulter une vieille fille

encore quelquefois sur la figure d'une 1 "cedans toute son énergie, et par op- qui avait la réputation d'administrer
jolie femme s'appelle " mouche." C'est po ition. .. coloris vermeil que la jeu- d'excellentes tisannes. Son médecin le
une mnuche le soie noire que les dames nesse et la pudeur se plaisent égale sut et s'an plaiguit.
ont porté, portent et porteront, afin de inent à étendre sur ses joies. -Qnoi, dit-il à son malade, un hom.

e r la b u (Sur le nez était l'effron ee. L'effron- me d'esprit comme vous se livre à une

Ces ureos ourat autrefois différenu tée n'est pas mauvaise, car rien ne re- sotte qui ne sait ni grec ni latin !

noms, suivant ci dtfférents endroits lève plits le nez qu'une mouche, et rien -Monsieur, rdpondit-il, elle me gué-
elles étaient placées. Au coin de l'mil, ns plus hardi qu'un nez relevé, rit ci françis.
c'était la p«ssionnée. Vous concevez Ah ! qui jamais aurait pu dire
pourquoi; c'est toujours dans les yeux Que ce petit nez retroussé
que la passion se manifeste; c'est dans Changerait les lois de l'empire? Un zouave pontifical tomba dange
vos yubleletieqenous nrcuseinouit malade i Rome. L 'aumônier1yeux, belles lectrices, que ns Su les lèvres, la coquette. La co- ci fut averti. Il l'alla voir et le dispo
puisons la panon qui nous animo et qiette est modeste. Une jeune femme sa à mourir.

ou vousmenez csi bens l y qui plaçait alors lune mouche sur l's -J'aime à faire mon devoir, mon-
que vous devinez si bien cel e ui a- lèvres avait bonne envie dû se la voir sieur l'aumônier, lui dit-il; je veux ce
guit et miéteint. enlever par tout autre ravisseur que que Dieu veut, et vous «serez content.Au midoeu du front la mouche pre- ar le veut au par les doigts de sa fem. Mais avouez-moi qu'il est bien triste

cln dnjt .e t inîle e chamibre. pour moi de faire une pareille fin. Tousest à la fois le (le la Set ur ut bouton, la reclceuse. La re- mes camarades meurent en héros sur le
avaiet elfr ts dfo et autrefoisdcéleus. était jolie, et de nom et d'effet, champ de bataille, et je suis réduit à
avaient l front découvert: la made puisqu'elle était destinée à faire d'un mourir dans mon lit comme un bour-veut aujourd'hui quil soit eaché par défaut une grâce. geois.des cheveux postiches. Je ne Sais qui Avec tout cela, mesdames, je vous
a pu inventer cette modo, mais je vous aime beaucoup mieux sans mouches,
demande la perussion de vous dire, telles que vous êtes. Un borgne rencontre un bossu au
mesdames, qu'il n'y en a pas de plus u
défavorable aux jolies femies. Le Six PAN Pointdu joilà ha d bo matinfront d'une jolie femme' fait partie de rgé do b
sa jolie figure ; po; quoi le cacher ? Au CUEILLETTE. di'nargict
fait, la mouche qu'on appelait mujes- , f ut. u soit bien m i
tueuse, toute ridicule qu'elle nous pa- effet, répond le bossu, car je ne vois
rait aujourd'hui, était pourtant i.lus Un officier du 65me étant allé pati d'ouvert chez vous qu'une fenêtre.

piquante, plus naturelle, et plus con- ner, un homme de sa connaissance le
forme à nos intérêts que vos tortillons pousse rudement et le fait tomber. Il
de cheveux, ces boucles qui vous er% su relève en colère, quitte ses et eOn parlait d'un parasite médisant
vent les yeux, e nuage épais qui vous s'avanuçant avec un air mncuaçaut ver proetsion.Une jeune fille it
dérobe l'élévationî, la largeur et lai blau- elui quîi l'a poussé : -Cet hîommec-là a une bouche qui
eheur de votre front. j - Vous êtes bien heureux, dit-il, que ne lui coute rien ; il ne l'ouvre qu'aux

La mouche que les femmes plaçaient la chûte ne me déplaise pas! dépens d'autrui.
sur le pli que fait la joue en riant, se
nomme l'enjouée. Dénomination prise
do la nature n;êiîme de le chose ; les co- Le Canard est sans contreait le La ·ustice et la sagesse sont les tr6-
quettes n'oubliaient jamais elle-là, et journal le mieux renseigné du pays, sors des gens dIhonueur; les richesses
j'ai ouï dire à ma grand-granid-mère Lorsque les nouvelles plubliées par les et les commodités sent des biens popu
que c'était celle qui lui réussissait le grands journaux sont du 31, soyez cer- laires. Je ne hais pas d'otre peuple
mieux dans sa jeunesse, que les siennes sont du 32, î ququofois,

Notre csprit est une espace de teintu
rier, qui donne les couleurs qu'il lui
plait à nos pensées. Jugez de lui par
elles. Les impressions en sont les ima-
ges, et les termes les portraits. ENous
sommes peintres.

- I

Un gaseou. et un Parisien avaient
pris querelle ensemble; on les raccom-
moda sur le champ.

-Vous êtes bien heureux, dit le
Gascon au Parisien, en l'embrassant, de
m'avoir surpris pacifique. Si vous
mn'eussiez fàché, d'un cran de plus, je
vous tusse jeté si haut cri l'air que les
mouches auraient ou le temps de vous
manger avant que vous fussiez revenu
à terre.

Pour être amoureux, il faut avoir du
temps, de l'argent, de la force, et dé-
penser le tout.

Au foyer des Enlacements-Comiques.
Le bel Alfred, jeune premier de l'en-

droit, qui ne fait jamais de cadeaux à
ces dames, - au contraire ! - se mire
complaisamment devant une glace.

Il cambre sa taille onduleuse et agite
gracieusement ses bras comme des na-
geoires.

- Regarde-moi ça, dit-il avec admi-
ration à un de ses camaradles qui passe,
regarde-moi cette ligne...

-Dame.. je ne ne vois pas la ligne,
mais je vois le poisson...

Achetez la jolie chansonnette intitulée
" LA DENT nE SAaEssE," format gui-
tare. Cette chansonnette est publiée
avec la lusique et est ornée d'une ma.
gnifique gravure sur bois. S'adresser au
bureau du Canard, No.8 rue Ste Thé-
rèse. Prix : 10 cents.


